
Quelle Histoire ! 
 

Dernière lettre de Bonnet Raoul né le 5 novembre 1897 (en soins à l’hôpital de 

Valréas dans le Vaucluse) dictée par lui le 20 décembre 1916 à un de ses collègue de 

chambrée (il n’y voyait plus suite à un gazage sur le front). 

 

Valréas le 20 décembre 
 

Mes chers parents. 

Il y a plus de huit jours que je ne vous ai pas écris 

. Je ne suis pas responsable de mon long silence. Je suis resté si longtemps 
sans vous donner de mes nouvelles, c’est que j’étais malade. En effet depuis 
samedi matin je suis couché, et je dois garder le lit plusieurs jours encore. J’ai 
le côté gauche congestionné, mais je vais beaucoup mieux, et dans peu de temps, 
je serais guéri. 

Comme vous le savez, je suis à l’hôpital bénévole 129 bis à Valréas 
(Vaucluse). J’occupe le lit 38 de la salle Jenner. Je suis très bien soigné. 
La sœur infirmière est très bonne pour moi et s’enquiet de mes moindres 
désirs. Les autres malades, qui sont levés sont aussi très aimables pour moi. 

Je suis couché dans un lit excellent, très large, et très moelleux. Somme toute 
je suis plus que bien, je ne peux pas être mieux.  



Vous n’avez pas à vous faire de mauvais sang pour moi. Je quitterais l’hôpital 
que complètement rétabli, et j’aurais surement un important congé de 
convalescence. Je ne suis donc pas à plaindre et je me trouve au contraire très 
heureux de ma nouvelle situation. 

Dans le cantonnement j’étais couché sur un matelas placé sur une paillasse 
encore plus mauvaise, et le tout mis sur des planches. Il faisait humide, et que 
quoique à la guerre comme à la guerre, on n’était pas très bien. 

Maintenant je suis au chaud, bien nourri, bien couché, n’ayant rien à faire. 

Les autres de la compagnie m’appelleraient sûrement « embusqué » s’il me 
voyait dans cette maison de... délices. 

Comme pour le moment je ne peux pas encore me lever, j’ai chargé un autre 
malade de vous écrire. Mais j’espère pouvoir rédiger bientôt mes lettres moi-
même. 

Je ne vois plus rien de nouveau à vous dire pour aujourd’hui. 

Encore une fois faites comme moi ne vous en faites pas. 

Vous ferez savoir à ma tante que je ne pourrais pas la voir pour ces fêtes. Vous 
écrirez à mes frères et sœurs que leur cher frérot est pour quelques temps à 
l’hôpital et vous leur demanderez de m’écrire le plus souvent possible. 

      Je vous embrasse bien fort. 

Votre fils Raoul. 



PJ. Meilleures caresses à ma belle-sœur et mes neveux. 
 

Il va mourir dans trois jours : le 23 décembre 1916 à l’âge de 19 ans. 

 

 

Fiche militaire de Raoul Bonnet (mémoire des hommes) 

 



 

Famille Bonnet dans les années 1900 ; Raoul est à droite assis sur le banc. 

 

Sources : documents familiaux de Claude Bonnet : retranscrit de l’original par Patrick Claude Président 

d’honneur de l’association au pied du mur de Mallefougasse le 14 mars 2017. 

Merci à Marie Paule et Claude.  

Pour mémoire c’est dans la bergerie de la maison familiale des Bonnet que se situe le local de notre association. 

 

Novembre 2025 


